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● Dany NOËL

«C’ est en 2010 que nous
avons dressé le constat
que dans notre région,

il y avait un réel manque de ser­
vice d’insertion socioprofession­
nelle. Après une prise de contact
avec quelques entrepreneurs lo­
caux dans le cadre du maraîchage
et de l’écoconstruction, nous avons
voulu répondre à un besoin de for­
mation spécifique pour des person­
nes très éloignées du monde de
l’emploi », explique Danièle Ba­
guette, une des initiatrices de
ce projet citoyen avec Michel
Bronlet, Yves de Tender et Da­
vid Tempesta. Ensemble, ils ont
créé l’ASBL Cap Terre qui a fait
sa demande d’agrément d’en­
treprise par le travail. Depuis
2013, grâce à certains subsides,
le projet a pu démarrer dans
une des deux filières.

« Nous avons privilégié la filière
maraîchage et parc et jardin. Nous
avons eu l’opportunité de louer un
champ bio au Soyen, dans le bas
du hameau de Meiz, à la limite des
communes de Stavelot et Mal­
medy. Sur ce terrain de 3 hectares,
nous avons planté des pommes de
terre Agila en partenariat avec un
agriculteur de la localité. Nous
avons également planté des choux
et des salades. Une toilette sèche a
été installée ainsi qu’une roulotte
qui sert de bureau et l’accès au ter­
rain a été aménagé. Nous tra­

vaillons sur le site depuis le mois
d’avril et nous avons d’autres pro­
jets comme celui de creuser un
étang pour avoir de l’eau pour
l’arrosage, de planter des arbres
fruitiers, d’y installer des ruches. »

Outre les récoltes, Cap Terre
propose, dans le cadre de l’éco­
nomie sociale, un service d’en­
tretien de parcs et de jardins,
d’aide à réaliser un potager ou à
tondre sa pelouse. Dans le fu­
tur, la filière de la construction
et de la rénovation avec des pe­
tits travaux divers sera activée
mais en attendant, les « crom­
pires du Soyen » vous atten­
dent. ■

MALMEDY

Une initiative citoyenne qui a la patate
Désormais, il existe une
possibilité d’insertion
sociale dans la filière
bio dans le sud de
l’arrondissement de
Verviers.

Au Soyen, les bénévoles
ont planté des pommes
de terre Agila sur un
terrain de 3 hectares.
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Depuis le 1er juillet, David
Tempesta, formateur en
matière de maraîchage, a

été engagé par Cap Terre. Bien­
tôt, une assistante sociale et un
coordinateur à mi­temps com­
pléteront l’équipe qui ac­
cueillera les stagiaires envoyés
par le CPAS dans le cadre des ar­
ticles 60 ou par l’ONEM. Ces
personnes venues d’horizons
divers ne peuvent pas avoir
suivi plus de 2 années d’huma­
nité pour avoir droit à la forma­

tion. «Il s’agira d’une formation
théorique et pratique organisée
dans le cadre de modules de 6 mois
et pouvant aller jusqu’à 18 mois
pour ces personnes très éloignées de
l’emploi. Par filière, 6 à 10 stagiaires
pourront être suivis. Nos objectifs
sont clairs, les rapprocher de l’em­
ploi, les aider à se réinsérer en leur
offrant un cadre valorisant d’inser­
tion et de formation. Nous souhai­
tons être en phase avec la réalité en
proposant nos services aux particu­
liers et aux entreprises.» ■ D.N.

Rapprocher les gens de l’emploi VITE DIT

La fête de la patate
Ce samedi 13, au Soyen, à Meiz,
les visiteurs seront accueillis
dès 15 h. À 15 h 30, Cap Terre
présentera ses projets et ses
objectifs. À 16 h, le Théâtre de
l’Etre offrira une chouette pièce
« La friture du bonheur ». Ce
spectacle déjanté, dans une
baraque à frites permettra aux
comédiens de proposer les 1res

frites du Soyen aux spectateurs.
>Rens : D. Baguette 0474/982 381

ou M. Bronlet 0479/209 580


